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Ligne bleu clair dans un épisode de commande, j’ai troué
le drapeau de la République

Mon bel oiseau dans l’éternel les gouttières t’appellent mais ne
songe pas à revenir. Les plumes d’un surnom agréable nemanque-
ront pas de faire passer la peur la peur du vent dans les glaciers.
Mon bel oiseau le tonnerre de tous mes désirs la satisfaction du
soleil couché et de toutes mes épines entremêlées dans l’angoisse
indistincte d’un séjour que je n’ai pas voulu t’imposer à toi mon
oiseau feu mon oiseau sang mon désespoir en manches courtes
au satin dégradé couleur de ma témérité tes plumes tes ailes en
plumes sur la patte de derrière mon oiseau contre-énigme dissi-
pons la clarté de tes lignes bleu clair mon blanc goujon vorace
tu es mon bel oiseau mon bel oiseau zéphyr dans la nuit et que
toutes les lampes s’éteignent au cuir de ma souple agonie. J’ai volé
dans les digues et dans les peupliers j’ai vendu des soucis au rentier
débonnaire j’ai parcouru les temples de désolation de nuit de jour
à la tombée de toutes les grandes douleurs et partout bel oiseau je
t’ai vu dans les pierres et tu ne peux savoir que l’esprit ne traverse
pas la rivière car sur le pont que tu m’as jeté c’est en vain que j’ai
lapidé toutes les rides. L’appel des rhomboèdres à la lisière d’avril
ressemble à la musique de ton ombre à toi mon oiseau inutile qui
ne sait que peupler la révolte de tous les grands arbres des avenues
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et de tous les boulevards lorsque la trompette des salles de ban-
quet résonne sous les fenêtres de celle que tu n’aimes pas encore.
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